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La communion réparatrice se fait tous les jours par une ou deux

Zélatrices. Nous avons aussi la réception régulière des nouvelles

Zélatrices.
Saint Agathe de Lotbinière.-Je puis vous dire que dans notre

paroisse, la Ligue des liomnies se maintient assez bien, les assemblées

générales se font régulièrement ainsi que les communions trimes-

trielles, grâce au zèle infatiguable de notre Directeur. Nous avons (le

plus la comnunion réparatrice le premier vendredi (le chaque mois.

St-Prosper, Dorchester. L'arbre <le la dévotion au Sacré-Coeur

étend ses racines dans tous les coins de la paroisses; il a grandi rapi-

dement cette année ; nous en recueillons des fruits très consolants ;

l'amour du Très Saint-Sa'rement, la piété, la réforme les vices et

désordres que l'ennemi cherche toujours à répandre.

Ste Scholastique. -Nos élèves laissent le pensionnat cette

semaine ; elles nons ont donné beaucoup de satisfaction. " Tout pour

le Sacré-Ctiur" telle a été leur devise durant l'année scolaire.

Ces chères enfants ont redoublé <le ferveur pendant le mois de juin

elles partent animées des meilleures dispositions. La dévotion au

Sacré-Cœur a produit des fruits admirables.

Sainte-Anne, Ill.: Congr4lgation de N. D.-Daignez permettre

a une Zélatrice de vous faire part le la touchante et pieuse cérémonie

à laquelle nous avons pris part, le neuf courant, fête du Sacré-Ccœur.

A sept heures moins un quart la cloche sonnait gaîment pour inviter

les enfants à se rendre à l'église pour l'audition de l'auguste sacrifice

de la messe pendant lequel toutes les communiantes 'affiliées à la

Sainte-Ligue, ainsi que plusieurs personnes, attirées par l'exemple,

s'approchèrent du banquet eucharistique pour recevoir notre Dieu

d'amour. Puis, sous la voûte sainte, retentirent les voix fraîches et

pures, redisant avec les transports de nos âmes émues, nos hoimiages

nlu Coeur cie jésus.

A la i dle la lesse nous voyions se dérouler la bannière du Sacré-

Cour, portée par une de nos heureuses compagnes; plus loin un nouvel

étendard s'agite, c'est celui des premiers communiants; la procession

se met en marcle. En arrière le tous les enfauîts, apparaît rayonnante

de bonté, la statue du Sacré-Cœur portée triomphalenient par quatre

petits garçons.

Dieu, dans sa bonté, mons avait donné, pour réhausser l'éclat de la

fête, un temps magnifique : le soleil était radieux et pendant que nous

parcourions les spacieuses allées du parterre de notre bien aimé

couvent, ombragé île beaux arbres, la brise légère et embaumée du

matin, qui agitait les blanches couronnes de nos plus jeunes compa-

gnes, venait caresser, sous les longs plis de nos voiles immaculés, nos

fronts, inclinés par la prière. Les oiseaux du bocage s'inspirant de


